
Note WFC 422 DA
Cellule de carburant de l’eau
® de système d’injection de Carburant-Gaz de l’eau de système de gestion de gaz d’hydrogène de WFC
Le système de gestion de gaz d’hydrogène de WFC entoure beaucoup de brevets de traitement dans une pleine approche de système-technologie pour aider à donner une réponse viable au problème d’énergie… en employant la « eau » comme nouveau carburant - source.
Le système de la gestion de gaz d’hydrogène de WFC (GMS) produit non seulement économiquement le « hydrogène - remplissez de combustible » sur demande de l’eau mais, également, rendez l’hydrogène - remplissent de combustible le gaz plus sans risque que naturel… permettant à des voitures, à des camions, ou même à des nettoyages au jet de courir dessus ou d’être actionnés par l’eau.
Le système de la gestion de gaz d’hydrogène de WFC (GMS) est systématiquement activé et exécuté des manières suivantes comme énergie de modification - système… définissant le « mode de l’Operability » sur la façon dont employer la « eau » comme carburant.
Section 3
Note WFC 422 DA
Assemblée d’accélérateur de laser de ® de système d’injection de Carburant-Gaz de l’eau de la GESTION SYS1EM de GAZ d’HYDROGÈNE de WFC (20)
Le circuit d’accélérateur de laser (10) du schéma (4) qui est un élément de l’Assemblée d’accélérateur de laser (20) de figure (3-10) utilise une diode émetteuse d’infrarouge de GaAs (1) de figure (3-9) pour déclencher un récepteur léger de SDP8611 Optoschmitt (2) de figure (3-9) de sur-état tranquille d’état (haute… B+) (13) de logique de rendement (l’irradiance minimum qui commutera le bas de rendement) qui commute ou déclenche l’Optoschmitt (2) produit à l’état fondamental (volts zéro) (12). La longueur d’onde maximale (3) de figure (3-9) étant transmise de la diode émetteuse d’infrarouge (menée) (1) au récepteur d’Optoschmitt (2) est typiquement (935 nanomètre) et permet à la fréquence de base d’Optoschmitt (2) (la vitesse par laquelle l’Optoschmitt change l’état de logique) d’être (100 kilohertz). L’objectif optique (4) de figure (310) réoriente et focalise la source lumineuse transmise (3) de figure (3-9) (les vagues légères infrarouges de déplacement) à l’Optoschmitt (2) en passant la source lumineuse par une série d’objectifs concentriques (4a xxx 4n) de figure (3-10) qui devient progressivement plus petite de la surface périphérique externe d’objectif (4a) sur la surface intérieure d’objectif (4n). Les objectifs dans l’espace concentriques (4a xxx 4n) de figure (3-10) fait déclencher l’angle de faisceau de la source lumineuse l’Optoschmitt (2) au delà de l’irradiance minimum qui est nécessaire pour commuter l’Optoschmitt de l’état tranquille (état élevé I B+ de logique) au sur-état (rendement changeant en volts zéro).
La sous-sollicitation linéairement de l’intensité de la lumière est approximativement 1.25mWj le degré C au-dessus de 25 degrés C à une distance spatiale de .500 pouce entre les deux dispositifs infrarouges (1) (2) de figure (3-9) quant à figure (3-10). La source lumineuse transmise (3) est d’ouverture quand une source de courant électrique de 5 volts est appliquée au (1) mené par le resister chutant (5) par le régulateur de tension (6) relié au système électrique de voiture (7). Ensemble, les dispositifs infrarouges assortis (1) (2) avec l’objectif optique (4) forme le circuit optique (8) de figure (3-9). Grouper les circuits optiques additionnels (8a xxx 8n) dans un arrangement intégré ou linéaire, maintenant, forme le circuit mené de collecte (10) de figure (3-9), suivant les indications de la figure l’ensemble (20) de figure (3-10).
Pour exécuter une fonction de commutateur-logique, lumière - la porte (9) de figure (3-9) quant à figure (3-10) est insérée entre les dispositifs infrarouges assortis (1) (2) et déplacée un déplacement linéaire d’un circuit optique (8x) à un autre circuit optique (8xx), comme illustré dans figure (3-9) (3-10) quant à la figure (3​7). Une fois que la lumière-porte (9) bloque et empêche le lumière-faisceau de déplacement (3) d’atteindre l’Optoschmitt assorti (8xx), l’obscurcir Optoschmitt (11) (non-activé) change l’état de rendement puisque la force d’irradiance (3) est réduite à, ou au-dessous du point de dégagement… déclenchant vis-à-vis de l’état de logique (12). Comme lumière-porte (9) avance le prochain circuit optique (8xxx) à un nouveau et séparé bas-état
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la fonction de logique (12) se produit tandis que les revens optiques précédents du circuit (8xx) de nouveau à la logique de haut-état (13). La lumière-porte avançante (9) exécute encore plus la même commutation (alternative) opposée de logique-état dedans
une façon séquentielle jusqu’à la lumière-porte avançante (9) atteint le dernier circuit optique (8n). Renverser le mouvement de la porte légère (9) exécute la même haute à la basse commutateur-fonction de logique mais à l’envers
ordre séquentiel. Renverser la direction de la lumière-porte (9) rétablit de nouveau l’original
ordre séquentiel de commutation, comme illustré dans figure (3-7) et figure (3-9).
La longévité et la fiabilité de la vie composante est en général 100.000 heures puisqu’a mené le circuit de collecte (10) de figure (3-9) n’utilise aucun contact mécanique pour exécuter la fonction séquentielle de commutateur de logique. la Lumière-porte (9) intégrée avec le circuit mené de collecte (10) composent l’accélérateur de laser (20), suivant les indications de figure (3-10). la Lumière-porte (9) de figure (3-10) est mécaniquement liée à la pédale d’accélération de voiture par la conjugaison de câblage (22).
Le placement opposé des dispositifs infrarouges assortis (1) (2) empêche le déclenchement faux ou faux de l’état de logique du « bas » (12) pendant le déplacement de lumière-porte (9a xxx 9n) du schéma (6) (7) et (8). Si des diodes électroluminescentes (menées) (La xxx dedans) du schéma (8) sont électriquement démontées de l’approvisionnement d’alimentation CC (6), alors les sorties menées du circuit de collecte (10) sont commutateur le « bas » état de logique (l2a xxx 12n) qui rejette le signal d’état de logique du « bas » (12), ayant pour résultat un état de « arrêt » au circuit de commande de gaz d’hydrogène (200) de figure (3-1). Le débranchage de l’alimentation d’énergie (6) au choix d’Optoschmitt (2a xxx 2n) de figure (3-9) résultats dans un semblable « a arrêté » la condition au circuit de commande (200), comme encore représenté sur figure (3-1). Des aides du cet le « arrêt » ou état de « Commutateur-au loin » fournissent une cellule de carburant fonctionnelle fiable (120) de figure (3-20) en niant l’accélération indépendante de la volonté du conducteur.
Circuit de commande d’accélération (30)
La lumière-porte mobile (9) de figure (3-9) dans le rapport direct avec le placement physique des circuits optiques (8a xxx 8n), établit une variable de temps (14a xxx 14n) de figure (3-7) des circuits optiques (8x) à un autre circuit optique (8xx) et/ou (8xxx) ou à (8n) puisque le bas état déclenché de logique (12) de figure (3-7) et des mouvements (de 3-8) dans le rapport direct avec la lumière-porte déplacée (9), comme illustré dans figure (3-12). Braquer (se déplacer) la lumière-porte (9) dans la position (8n) prend plus longtemps dans le temps de réponse (14n) que braquant la lumière-porte à la position (8x) et/ou (8xx) ou (8xxxx). Ce temps de réponse variable (14axx… 12… xxI4n) ou signal produit (15) de figure (3-5) est maintenant électriquement transmis au circuit de commande d’accélération (30) de figure (3-5) puisque l’Assemblée d’accélérateur de laser (20) de figure (3-10) convertit le déplacement mécanique (9a xxx 9n) en temps électrique
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réponse (14a xxx 14n) de figure (3-7) en déplaçant linéairement (en avant et/ou direction d’inversion) « bas » le signal d’état de logique (12) dans un choix « haut » des signaux de sortie d’état de logique (13a xxx 13n), comme encore illustré dans figure (3-8) et figure (3-12). Dans certains cas signal-logique renversée (12a xxx… 13…
xxI2n) est applicable en employant SDP 8601 Optoschmitt qui commute l’état de logique de l’état tranquille («  bas » « état de logique de haute au ») une fois déactivé.
Puisqu’a mené le circuit de collecte (10) de figure (3-9) actionne jusqu’à 100 kilohertz de gamme ou en haut, sensibilité électrique du l’Opto-circuit (8) fournit une réponse instantanée à l’accélération du conducteur, De-accélération, ou la commande de croisière exige.
Pendant que le rendement de signal (15) du schéma (4) (14a xxx… 12… xxI4n) est reçu par le circuit de commande d’accélération (30) de figure (3-5) quant à figure (3-12), le circuit (30) convertit le temps entrant.• signal de réponse (14a xxx… 12… xxI4n) dans une impulsion unipolaire de base de temps variable (16), suivant les indications de figure (3-8). Le circuit (30) balaye électroniquement et automatiquement le rendement signal-rangent (14a xxx… 12… xxI4n) (15) jusqu’à ce que le circuit (30) place, enregistre momentanément, et traduit le temps de réponse (14a xxx… 12) en impulsion unipolaire variable (17/18) de figure (3-8). L’action rapide du circuit de balayage (30) commence toujours à partir de la position (9a) et les mouvements se dirigent (8ax) au point (8axxx) de figure (3-9) (3-12) jusqu’à ce que le logique-point (12) soit détecté. Une fois que le signal de logique (12) est détecté, l’action rapide bascule et réutilise de nouveau à la commencer-position (9a). Ceci qui bascule (chiquenaude en arrière) l’action détermine électroniquement la temps-réponse variable (14a xxx) indépendamment de partout où le point de logique (12) est momentanément déplacé dans l’action de la rangée de circuit (13a xxx 13n) .Toggling au débattement complet (13a xxx 13n) se produit dans la gamme (10) du kilohertz ou en haut et ainsi, permet la réponse instantanée aux demandes de l’accélération du conducteur.
du Basculer-temps (balayage - temps) est directement synchronisé d’allumer le déplacement de la porte (9) que, aux tours, le circuit (30) établit plus loin et établit une forme d’impulsion donnée (16) de figure (38). Le circuit (30) continue à augmenter la largeur d’impulsion (17axxxx) de figure (3-8) à mesure que le basculer-temps surveillé (de balayage détecté de by<) (14a xxxx… 12)) augmente quand le logique-point (12) éloigne plus loin de la commencer-position (9a) à l’arrêter-position (9n), comme encore représenté sur figure (3-13) quant à figure (3-12). La largeur d’impulsion (17a xxx 17n) diminue quand direction (de 12) inverses de logique-point pour commencer. position (9a). En conclusion, le circuit (30) reproduit l’impulsion-forme commandée variable (16) d’une façon réitérée continue (16a xxx 16n) de figure (3-13) et transmet électriquement le résultant impulsion-forment le signal (19) au circuit de tension analogique (40), suivant les indications de figure (3-5).
Dans la rétrospection à l’exécution de moteur (atténuation de pédale de gaz) (21) de figure (3-10), une largeur plus large d’impulsion (17a xxx) de la figure (3-13C) augmente (accélère) le moteur T/MN ; considérant que, un plus petit pulse-width (17ax) réduit (De-accélère) le moteur T/MN. La vitesse de croisière (3-13B) de la figure (3​13) est simplement accomplie quand la largeur d’impulsion demeure constante.
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L’impulsion d’horloge entrante (21a xxx 21n) de figure (3-16) provenant du générateur de fréquence d’impulsion (70) de figure (3-5) établit le balayer-taux (basculer) par lequel l’entrée de signal (15) de figure (3-5) est électroniquement balayée par le circuit (30). L’impulsion d’horloge résultante (21) de figure (3-16) quant à la figure (3​5) est toujours ajustée pour excéder le temps de réponse du conducteur pour tenir compte de la commande instantanée d’accélération.
Générateur de tension analogique (40)
Le signal numérique produit (19) étant électriquement transmis du circuit de commande accéléré (30) de figure (3-5) est maintenant détecté, traduit, et électroniquement converti en signal de tension analogique (22) qui sont sans interruption proportionnés au signal d’entrée (19) par le circuit de générateur de tension analogique (40) de figure (3-5). Le signal analogue récemment formé (22) de figure (3-14) est un signal de niveau de tension qui change sans interruption dans l’heure et l’amplitude de produire un niveau de tension qui est directement proportionnel au changement physique du train d’impulsion (100 xxx 16n) de figure (3-13). Pendant que la largeur d’impulsion (17ax) de 19) changements de signal (fait cela le niveau de tension analogue produit (23) de figure (314). La largeur de élargissement d’impulsion au stopposition (17a xxxx 17n) de figure (3-13) cause le signal analogue (22) de grimper jusqu’à des niveaux plus élevés de tensions ; considérant que, le niveau de tension analogue (22) chute (devenu plus bas en valeur) dans le niveau de tension quand la largeur d’impulsion diminue à la commencer-position (17a). La résultante et le niveau de tension divers (22a xx) change sans à-coup sur une gamme continue des valves de tension (22a xxx 22n) plutôt que dans des étapes discrètes, comme illustré dans le graphique linéaire (23) de figure (3-14).
En termes de functionalability et but, le circuit analogue (40) de figure (3-5) fournit un résultat (commandé) variable de tension (23) dans le rapport direct avec le déplacement léger de la porte (9) qui, aux tours, établit et commande l’action résonnante (160) de figure (3-23) qui produit des gaz de carburant sur demande. Le circuit analogue (40) calibre également la vitesse de marche en ralenti de moteur (22ax) et le moteur maximum T/MN (22a xxx 22n) en ajustant et en maintenant des niveaux bas (24) et à haute tension prédéterminés ou donnés respectivement, comme encore illustré dans figure (3-14). Les valves de tension ou les niveaux (22a xxx 22n) commande simplement le potentiel appliqué de tension à travers l’Assemblée résonnante de cavité (120) de figure (3-22) par le circuit de commande d’amplitude de tension (50) de figure (3-5) que l’IS-IS a électriquement liée à l’enroulement primaire (26) de figure (3-21) du circuit de renforçateur de tension (60) de figure (3-5).
Circuit de commande d’amplitude de tension (50)
Le circuit de commande d’amplitude de tension (50) de figure (3-5) exécute plusieurs fonctions simultanément : D’abord, règle le potentiel électrique de tension de batterie de voiture (32) de figure (3-15) étant
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appliqué à l’enroulement primaire (26) de figure (3-21) ; et deuxièmement, règle la pression de gaz de la cellule de carburant (120) de figure (3-22), comme graphiquement représenté dans figure (3-15). Chaque étape de normalisation (27) et (28) fonctionne séparément et indépendant de l’un l’autre mais est ! électroniquement lié ou couplé ensemble pour produire un signal analogue commun (32) ayant un niveau de tension prédéterminé (32a xxx), comme encore représenté sur figure (3-15).
L’étape de régulateur (27) du circuit (50) convertit le potentiel de tension de batterie (29) de figure (3-6) par l’intermédiaire de la borne électrique (31) de figure (3-5) quant à figure (3-6) en signal de tension analogique (32) de figure (3-15) à la laquelle correspond mais est électriquement isolée (tension de croisement de deux alimentations d’énergie séparées) dans le signal entrant de volume de gaz (23) de figure (3-14), suivant les indications de figure (35). La gamme variable de tension (32a xxx 32n) d’un (1) jusqu’à douze (12) volts (tension de régulation de batterie) est appliquée à travers l’enroulement primaire (26) du circuit de renforçateur de tension (60) de figure (3-21). La deuxième étape de régulateur (28) agit simplement et fonction pendant qu’un régulateur de gaz (33) en empêchant la production de gaz de carburant au delà d’un niveau prédéterminé de pression de gaz (34) de figure (3-15) pendant les opérations de cellules de carburant et, en tant que tels, maintient la pression de gaz constante aux injecteurs de carburant (36) de figure (3-1) indépendamment de l’exécution de moteur (réponse de T/MN). Si par exemple, la production de gaz de carburant est une demande plus grande que, alors, on laisse toujours le signal analogue (32) est réduit au niveau de tension approprié (35) (le niveau de tension détermine directement la pression de gaz par l’intermédiaire de l’action résonnante) exigé pour maintenir la pression de gaz (34), réciproquement, le signal analogue (32) excéder le niveau de tension (35) pendant l’injection (36) de figure (3-1) jusqu’à ce que le gaz-point (34) soit atteint. Dans les cas où les 32) chutex de tension linéaires ((valeur descendante) au-dessous du gaz-point (35) intoxiquent alors l’étape de régulateur (28) augmente l’amplitude de tension (32a xxx 32n) (tension analogique) au point de tension (35). Si la pression de gaz (34a xx) si excède le point de gaz (35) pendant l’injecteur en prolongation, la valve de dégagement de pression de gaz (75) de figure (3-24) (gaz exhalant 37 du schéma 3-15) expulse l’extension des gaz de carburant (88) jusqu’à ce que le point de gaz (34) soit ou un circuit de synchronisation de retarder active le circuit de commande de sûreté (14) de figure (3-6) qui, aux tours, coupe ou débranche le courant électrique appliqué (28) au système électrique de cellules de carburant (400) de figure (3-6).
Le circuit logique de gaz (310) de figure (3-5) fournit la fonction de logique au circuit de commande d’amplitude de tension (50) pour maintenir la pression de gaz appropriée d’intoxiquer l’injecteur (36) de figure (3-1) en surveillant électroniquement la pression de gaz réalisée par l’intermédiaire de la sonde de pression (73) de figure (3-24).
En termes d’operability, l’Assemblée d’accélérateur de laser (20) de figure (3-5), maintenant, atténue le potentiel de tension de batterie (32a xxx 32n) qui est électriquement relié à la tension
Circuit de renforçateur (60) de figure (3-5).
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Le circuit (70) de figure (3-5) est multi un générateur d’impulsion-fréquence qui produit plusieurs impulsions d’horloge (simultanément) ayant l’impulsion-fréquence différente mais maintenant configurations d’impulsion de temps d’utilisation de 50% des 39) (, comme illustré dans figure (3-16). La période active d’impulsion (37) et l’impulsion en prolongation (38) sont également déplacées à l’impulsion de devoir de forme (39) qui sont reproduites en succession pour produire le train d’impulsion (41) de figure (3-16). L’augmentation du nombre de devoir palpite (39axxx 39n) jusqu’à la gamme de fréquence d’impulsion de 10Khz ou au-dessus de maintenant forme le signal d’horloge (21) de figure (3-5) qui, aux tours, exécute la fonction de balayage du circuit de commande d’accélération (30) de figure (3-5). Le circuit (70) produit également un indépendant et un signal séparé différents d’horloge (41a xxx 41n) à lesquels est électriquement communiqué et le signal entrant devenu d’horloge (42) pour le circuit à déchenchements périodiques de générateur de fréquence d’impulsion (80) de figure (3-5). Dans les deux cas, la gamme de fréquence d’impulsion de chaque signal d’horloge (21) et (42) peut être changée ou le changement (indépendant commandé de l’un l’autre) pour obtenir la crête : exécution du système de cellules de carburant (100) de figure (3-5).
Générateur de fréquence à déchenchements périodiques d’impulsion (80)
Le circuit à déchenchements périodiques d’impulsion (80) de figure (3-5) commute le « off et les sections de « ON » du signal entrant d’horloge (42) à l’impulsion à déchenchements périodiques par forme (45) qui, alternativement, sont reproduites en succession pour produire le train d’impulsion à déchenchements périodiques (46a xxx 46n) de figure (3-17). Ensemble le train d’impulsion (44a xxx 44n) et formes de l’offtime d’impulsion 43) (ont déclenché le temps d’utilisation d’impulsion (45). Le train d’impulsion (44a xxx 44n) est exactement identique que le train d’impulsion (41a xxx 41n) et sa fréquence établie d’impulsion (le nombre d’impulsion fait un cycle par unité de temps) change uniformément quand le générateur d’impulsion (70) de figure (3-5) est calibré et ajusté aux exploitations du système.
L’impulsion à déchenchements périodiques récemment formée de devoir (45) est proportionnelle au changement physique du train d’impulsion (44a xxx 44n) quand le circuit (80) est ajusté au calibrage. Le train d’impulsion (44a xxx 44n) devient s’élargissent tandis que la largeur en prolongation d’impulsion (43) devient plus petite, simultanément. Réciproquement, vis-à-vis de l’impulsion la formation se produit quand le circuit (80) de figure (3-5) est calibré à l’envers l’ordre.
Circuit de conducteur de cellules (90)
Dans l’un ou l’autre cas, la résultante ou le train d’impulsion divers (47a xxx 47n) (calibrage de 44a xxx 44n) devient le signal d’impulsion à déchenchements périodiques entrant (48) de figure (3-5) au circuit de conducteur de cellules (90) de figure (3-5) à la laquelle exécute une fonction de commutation en commutant le « off et la terre électrique de « ON » étant appliqués
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côté opposé (48) de l’enroulement primaire (26) de figure (3-19). La forme résultante de vague d’impulsion (49a xxx 49n) de figure (3-18) superposé sur l’enroulement primaire (26) est reproduction exacte du train d’impulsion proportionnel (47a xxx 47n). Cependant, chaque train d’impulsion (47) (49) sont électriquement isolés entre eux. Seulement le pont de tension de l’alimentation d’énergie réglée (150) en figure (3-6) à l’offre de batterie (28) se produit, comme illustré dans figure (3-6).
Circuit de renforçateur de tension (60)
En intégrant et en joignant ensemble le signal de commande variable d’amplitude de tension (318 xxx 32n) de figure (3-15) avec la commutateur-porte commandée variable (49a xxx 49n) de figure (3-18) à travers l’enroulement primaire (26) de figure (3-22), l’amplitude variable impulsion-forment (51a xxx 51n) de figure (3-19) est électromagnétiquement couplée (action de transformateur) à l’enroulement secondaire (52) de figure (3-22) par le noyau de palpitation (53) de figure (3-23) quant à figure (3-22).
Le signal de tension analogique (32a xxx 32n) de figure (3-15) permet à l’amplitude de tension du train d’impulsion (51a xxx 51n) (navigation verticale de Vo xxx) de figure (3-19) de changer d’un jusqu’à douze volts (offre 28 de batterie de figure _3-_6) en atténuant le circuit d’accélérateur de laser (10) de figure (3-5) par l’intermédiaire du circuit de commande de gaz d’hydrogène (100). Le générateur de fréquence variable d’impulsion (70) de figure (3-5) change et ajuste la fréquence d’impulsion (63) (impulsion de temps d’utilisation de 50%) tandis que le générateur de fréquence à déchenchements périodiques d’impulsion (80) de figure (3-5) change et ajuste la largeur d’impulsion (54a xxx 54n). Ces dispositifs commandés et variables d’impulsion sont maintenant traduits au train d’impulsion de remplissage résonnant (65a xxx 65n) de figure (3-21) par l’intermédiaire du train d’impulsion unipolaire (64a xxx 64n) de figure (3-20) pendant l’action résonnante (160) de figure (3-26) quand l’accouplement de signal est appliqué à travers la cavité résonnante (170) de figure (3-24) par l’intermédiaire de la zone positive de tension (66).
Le potentiel électrique négatif de tension (61) de la vague d’impulsion (65a xxx 65n) de figure (3-21) est simultanément appliqué à la zone négative de tension (67) par l’intermédiaire de la bobine de remplissage résonnante (62) de la figure (3​22) qui est électriquement liée à l’extrémité opposée de l’enroulement primaire (26). L’accouplement résultant de signal (65a xx 65n) de figure (3-21) le noyau est accompli puisque primaire lovez (26), de palpitation (53), l’enroulement secondaire (52), commutant la diode (55), la bobine de remplissage résonnante (56), la cavité résonnante (170), l’eau normale (68), et les 62) circuits de remplissage résonnant variable de renforçateur de tension de formes de bobine ((60) de figure (3-22), comme illustré dans figure (3-22) quant à figure (3-23). La terre électrique négative (61) du circuit de renforçateur de tension (60) de figure (3-22) est électriquement isolée dans l’electricaI primaire rectifié (48) de figure (3-22).
Le transformateur de palpitation (26/52) de figure (3-22) intensifie le potentiel d’amplitude de tension ou de tension (navigation verticale de Vo xxx) de figure (3-19) pendant les opérations de palpitation. L’enroulement primaire (26) est électriquement
[image: image1.png]
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d’isolement (aucun raccordement électrique entre _26 primaire et ~ secondaire d’enroulement pour former circuit de renforçateur de tension (60) de figure (3-22). Le potentiel d’amplitude de tension ou de tension (navigation verticale de Vo xxx) est augmenté quand l’enroulement secondaire (52) est enveloppé avec plus de tours de fil. La terre électrique d’isolement
(61) empêche l’écoulement d’électron de l’au sol de circuit d’entrée (48).
La diode de commutation (55) de figure (3-22) agit non seulement en tant que diode de blocage en empêchant « court-circuiter » électrique à l’enroulement secondaire (52) pendant l’impulsion en prolongation (69) de figure (3-20) puisque la diode (55) « seulement » conduit l’énergie électrique dans la direction de la flèche schématique ; mais, aussi, et en même temps fonctions comme commutateur électronique qui ouvre le circuit électrique (60) pendant l’offtime d’impulsion… permettant à des champs magnétiques des deux enroulements d’inducteur (56/57) de s’effondrer… formant le train d’impulsion (64a xxx 64n).
La bobine de remplissage résonnante (56) en série avec Excitor-Rangent (160) de la figure (25) formes un circuit d’inducteur-condensateur (180) de figure (3-28) puisqu’Excitor-Rangez (66/67) les actes et exécutent comme condensateur (liquide diélectrique entre les plats électriques opposés) pendant les opérations de palpitation. Les propriétés diélectriques (isolateur à l’écoulement des ampères) de l’eau normale (68) de figure (3-28) quant à figure (3-26) (constante diélectrique de l’eau étant 78.54 @ 20C dans 1 pression atmosphérique) entre les plats électriques (66/67) forme le condensateur (57), comme illustré dedans (170) de figure (3-25). L’eau devient maintenant une partie de circuit de renforçateur de tension sous forme de « résistance » entre la terre électrique (67) et le potentiel positif de pulsefrequency (66)… aidant à empêcher l’écoulement d’électron dans le circuit de palpitation (60) de figure (3-22).
57) propriétés de l’inducteur (56) et du condensateur (de circuit de LC (180) « est donc accordées » à résonnant à une fréquence donnée. La fréquence de résonance (63) de figure (3-19) peut être augmentée ou abaissée en changeant les 57) valves de l’inductance (56) et/ou de la capacité (. La fréquence de résonance établie est, naturellement, indépendant d’amplitude de tension, comme illustré dans figure (3-21) quant à figure (3-18). La valeur de l’inducteur (56), valeur du condensateur (57), et l’impulsion-fréquence (63) de tension (navigation verticale de Yo xxx)
étant appliqué à travers le circuit de LC a déterminé l’impédance du circuit de LC (le schéma 3-28).
L’impédance de l’inducteur (56) et du condensateur (57) en série, série de Z est donnée près
(Eq 1)
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là où
[image: image4.png]
La fréquence de résonance (63) du circuit de LC en série est indiquée près
[image: image5.png]
La loi de l’ohm du circuit de LC (180) de figure (3-28) en série est donnée près
[image: image6.png]
La tension à travers l’inducteur (56) ou le condensateur (57) est la tension appliquée plus grande que (49) de la figure (3​18). À la fréquence près de la résonance, la tension à travers les différents composants est plus haute que la tension appliquée (49), et, à la fréquence de résonance, la tension (Vt) de figure (3-28) à travers l’inducteur et le condensateur sont théoriquement infinies. Cependant, les contraintes physiques des composants et de l’interaction de circuit empêche la tension de l’infini de atteinte.
La tension (vi) à travers l’inducteur (56) est donnée par équation
(Eq 6) -
[image: image7.png]
La tension (Vc) de figure (3-28) à travers le condensateur est donnée près
(Eq 7)
Pendant l’interaction résonnante, le train d’impulsion unipolaire entrant (64a xxx 64n) de figure (320) quant à figure (3-21) produit un effet de tension de charge d’étape à travers excitor-rangent (66/67) (57) As
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ainsi illustré dans figure (3-21). Augmentations d’intensité de tension de zéro « terre-état » à un potentiel positif élevé de tension d’une fonction progressive. Une fois que la tension-impulsion (64) est terminée ou commutateur-au loin, le potentiel de tension revient au « terre-état » (61) ou au terre-état proche (la diode _55 maintient la tension chargée à travers le condensateur _57) pour commencer l’excédent de procédé de débattement de tension encore pendant que le train d’impulsion (64a xxx 64n) continue à être reproduit.
La « intensité ou niveau de tension à travers l’excitor anay (57) peut excéder 20.000 volts de dû à l’interaction de circuit (60) et est directement liée à l’entrée variable d’amplitude du train d’impulsion (64a xxx 64n).
L’inducteur (56) est fait de ou composé de fil résistif pour promouvoir limite l’écoulement courant de C.C au delà de la réaction d’inductance (XL), et, est donné près
(Eq 8)
Variable inducteur-lovez (62) de figure (3-22), semblable à l’inducteur (56) relié à la zone opposée de tension de polarité (67) empêche plus loin le mouvement ou le débattement d’électron dans le circuit de renforçateur de tension (60). Le bras mobile d’essuie-glace (73) de figure (3-22) amende « accorde » « l’action résonnante » pendant les opérations de palpitation. L’inducteur (62) dans le rapport avec l’inducteur (56) équilibre électriquement le potentiel électrique opposé à travers la zone de tension (66167).
Puisque l’enroulement de collecte (52) également se compose de ou est fait en résistif fil-lovez, alors, résistance totale de circuit est donné près
(Eq 9)
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AU SUJET de là où, est la constante diélectrique de l’eau normale. La loi de l’ohm quant au courant électrique appliqué, qui est
(Eq 10)
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(Eq 11)
Par lequel,
le courant électrique (p) est un rapport linéaire entre deux variables, tensions (e) et ampères de (i).
La restriction d’ampère au delà « de l’action résonnante » se produit quand l’accouplement de champ magnétique unipolaire (71) de figure (3-23) est permis de chuter simultanément (champ magnétique de palpitation) à travers les deux bobines de remplissage résonnantes (56/62) pendant les opérations de palpitation puisque la masse d’électron est une entité électromagnétique qui est sujettes à des champs d’inducteur (56/62) produits par le champ magnétique de palpitation (71a xxx 71n) de figure (3-23). La fuite d’ampère (électron couplant à l’eau) au bain d’eau (68) de figure (3-24) est encore empêchée en encapsulant la cavité résonnante (57) en matériel de delrin (72) de figure (3-25) qui est un isolateur électrique à la tension. Valeurs matérielle d’isolateur de Delrin (les 72) demeurent intact puisque le matériel d’isolation (72) est résilient à l’absorption d’eau.
En soi, alors, le noyau de palpitation (53) de figure (3-23) facilite la restriction d’ampère tandis que le circuit de renforçateur de tension (190) « est accordé » (ajustant impulsion-fréquence 49n 63 de train d’impulsion 49a xxx par l’intermédiaire de générateur de fréquence d’impulsion 70 du schéma 3-5) pour assortir les propriétés de fréquence de résonance du bain d’eau (68) de figure (3-22), comme illustré en cellule de carburant (120) de figure (3-24). Le circuit de interface résultant de tension (190), maintenant, expose la molécule d’eau (210) de figure (3-27) à un champ de forte intensité de palpitation de tension (65a xxx 65n) de la polarité opposée (66/67) tandis qu’écoulement limiteur d’ampère dans le circuit (60) de la figure (3​22).
Dynamique de tension
La tension est « pression électrique » ou « force électrique » dans le circuit électrique (60) et est connue comme potentiel de tension (65a xxx 65n) de figure (3-21). Plus le potentiel de tension (navigation verticale de Vo xxx) est haut, plus grande « la force électrique d’attraction » (qq’) ou » force répulsive électrique » (ww’) de
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Figure (3-29) est appliquée au circuit électrique (60) de figure (3-22). Le potentiel de tension (65) est un énergie-état « inchangé » ou « inchangé » quand le « mouvement d’électron » ou le « débattement d’électron » est empêché ou limité dans le circuit électrique (190) de figure (3-23).
À la différence des frais de tension dans le circuit électrique (60) intensifie « la force électrique d’attraction » (qq’) ; considérant que, comme les frais électriques dans le même circuit électrique (60) encourage « repousser l’action » (ww’), comme illustré dans figure (3-29). Dans les deux cas, le débattement ou le mouvement de charge électrique est directement lié à la tension appliquée (65). Ces « forces » électriques sont connues en tant que champs de tension de «  » et peuvent exhiber (67) des charges électriques positive (66) ou négative.
De même, des ions ou les particules chargées (atomes ayant absent ou partageant des électrons entre à la différence des atomes) dans le circuit électrique (60) ayant à la différence des frais électriques sont attirés entre eux. Les ions ou les particules amassent ayant la même chose ou comme les frais électriques s’écartera les uns des autres, comme illustré dedans (220) de figure (3-29).
En outre, les ions ou les particules chargés électriques peuvent se déplacer vers les champs stationnaires de tension ou les zones de tension (66/67) de la polarité opposée, et, est données par la loi de Newton’s deuxièmes
(Eq 12)
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Là où, l’accélération (a) d’une masse de particules (m) a agi dessus par une force nette (f).
Par lequel, la force nette (f) soit « la force électrique d’attraction » (le qq’) entre l’opposé a électriquement chargé les entités (210) de figure (3-27), et, est donné par la loi de Coulomb’s
(Eq 13)
Considérant que, la différence du potentiel entre deux frais est mesurée par le travail nécessaire pour apporter
[image: image14.png]
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Le potentiel à un point à une charge (q) à une distance ® dans un milieu dont la constante diélectrique est (e). Molécule d’eau électriquement chargée
Structure atomique d’un atome (76) et (77) de figure (3-27) objets exposés deux types des entités de masse chargées électriques, des électrons orbitaux (79) ayant les charges électriques négatives (-) et d’un noyau (84) (au moins un proton) faisant charger un élém. élect. positif (+). La charge électrique positive du noyau égale le total de somme de tous les électrons chargés électriques négatifs quand l’atome est dans le « stablestate. » Dans l’état ou le normal-état stable, le nombre d’électrons égale le nombre de protons pour ne donner à l’atome « non » filet la charge électrique.
Toutes les fois qu’un ou plusieurs électrons « sont délogés » de l’atome, l’atome prendre-sur une charge électrique positive nette et s’appelle un ion positif. Si un électron combine avec un atome stable ou normal, l’atome a une charge négative nette et s’appelle un ion négatif.
le « potentiel de tension (65) dans le circuit électrique (60) peut causer un ou plusieurs électrons (79) d’être délogé de l’atome de molécule d’eau (85) de figure (3-26) due à l’attraction électrique opposée de polarité (qq’) de figure (3-29) entre à la différence des entités chargées, suivant les indications de (160) de figure (326) quant aux lois de newton et du coulomb de l’électrique-force. Ces mêmes lois de l’électrique-force (le qq’) est employé pour combiner ou joindre des atomes ensemble par la liaison covalente (vis-à-vis des forces électriques) pour former une molécule de l’eau (85), comme illustré dedans (210) de figure (3-27).
La molécule liquide de l’eau (210) de figure (3-27) est formée quand les deux atomes d’hydrogène
(77a 1B) prendre-sur « une charge électrique positive » nette (78), qui est, égale « à la charge électrique négative » nette (81) de l’atome d’oxygène (76). La force électrique résultante (qq’) entre l’opposé
les 76) atomes chargés électriques de l’hydrogène (77) et de l’oxygène (garde la molécule d’eau (210) intact
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quand l’atome d’hydrogène (77) partage son électron (84) avec l’atome d’oxygène (76). La force électrique de la force d’attraction (le qq’) entre les atomes de molécule d’eau est déterminé par la taille électrique des atomes d’hydrogène et le déplacement de ses électrons chargés négatifs (84) pendant le partage covalent. L’atome d’oxygène devient élém. élect. négatif chargé (81) depuis l’atome d’oxygène (76), maintenant, a un total de dix électrons chargés négatifs (79a xxx 79n) en son « K » plus « L » orbites tandis que le maintien de lui est les huit protons chargés positifs originaux qui compose le noyau de l’oxygène (83). Puisque le proton d’hydrogène (84) (noyau d’hydrogène) restent (après lien covalent vers le haut), puis l’atome d’hydrogène prendre-sur un positif chargé (78) Co-égalant la charge positive du proton de noyau d’hydrogène (84). Ensemble, toute la charge nette de la molécule d’eau (85) est zéro malgré le fait que chaque atome de molécule d’eau maintient sa charge électrique. En d’autres termes, la molécule d’eau (85) est une molécule électriquement bipolaire ayant une configuration stable des atomes chargés liés ensemble par la force électrostatique (qq’). Les forces électromagnétiques de liaison entre à la différence des atomes (76n7) sont négligeables ou non-existence, depuis électrons d’atome d’oxygène 76) (sont appareillées ensemble, tout en tournant dans la direction opposée qui, alternativement, cause l’atome d’oxygène (76) être électromagnétiquement neutre à l’atome d’hydrogène (77). La théorie d’électron de magnétisme exige des électrons orbitaux de tourner dans la même direction avant qu’un atome puisse montrer un champ électromagnétique. En outre, la force électrique externe (66/67) peut changer les propriétés électromagnétiques d’un atome puisque la force électromagnétique dépend du mouvement des particules chargées dans un domaine électrostatique. le circuit de renforçateur de tension (190) de figure (3-23), maintenant, permet la tension dissocie la molécule d’eau (85) en surmontant la force électrostatique de liaison (qq’) entre à la différence d’atomes (76n7) tandis qu’écoulement limiteur d’ampère, comme illustré dedans (160) de figure (3-26).
Processus électrique de polarisation
Placement d’un potentiel de tension d’impulsion (65) à travers les plats d’Excitor (EL !E2) (la tension répartit en zones 66/67) de figure (3-29) quant à figure (3-26) tandis qu’empêcher et empêcher l’écoulement d’électron dans le circuit de renforçateur de tension (190) de figure (3-23) fait séparer la molécule d’eau (210) de figure (3-27) dans ses éléments (les gaz libérés d’hydrogène et de l’oxygène) en écartant (utilisant
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forces opposées solides solubles d’attraction et RR’) ses atomes chargés de molécule d’eau (76n7), comme illustré dedans (160) de figure (3-26).
Le tension-champ électrique « positif » stationnaire (66) (EL de plat de tension) attire non seulement l’atome d’oxygène chargé négatif (76) mais tire également les électrons covalents chargés négatifs partis (84) de la molécule d’eau (210). En même temps le champ électrique « négatif » stationnaire de tension (67) (plat E2 de tension) attire les atomes chargés positifs d’hydrogène (77a/b). Une fois que l’atome d’oxygène électriquement chargé de négatif (76) est délogé de la molécule d’eau (85), la liaison covalente (partageant des électrons entre les atomes) cesse force électrique d’attraction d’exister, de commutation-au loin et perturber (qq’) entre à la différence d’atomes (76/77), comme encore illustré dedans (160) de figure (3-26).
Force électrique d’attraction de polarité opposée (le SS’) continue à faire émigrer l’atome d’oxygène chargé négatif (76) au tension-plat positif (E1) (zone positive 66 de tension) ; tandis que, en même temps, vis-à-vis de la force électrique d’attraction de polarité (le RR’) fait émigrer les atomes chargés positifs d’hydrogène (77a/b) dans la direction opposée au tension-plat négatif (E2) (zone négative 67 de tension) pendant qu’étape-chargeant tension-ondulez (65) augmentations d’amplitude de tension de plusieurs millivolts à plusieurs centaines de volts pendant chaque train d’impulsion (65a xxx 65n) qui, dans l’application, fait prolonger la molécule d’eau (210) de figure (3-27) les atomes chargés (76/77) (distance croissante entre à la différence des atomes 76/77) au point où les électrons covalents d’hydrogène (84) de figure (3-27) se détache de la force électrostatique (qq’). La duplication réitérée de l’impulsion de tension (65a xxx 65n) continue à séparer ou dédoubler à part d’autres molécules d’eau (85a xxx 85n) qui, aux tours, forme l’hydrogène (86) et le gaz-mélange de l’oxygène (87) (88) de figure (3-24). La dissociation de la molécule d’eau (85) par la stimulation de tension (65) s’appelle ci-dessus « le processus électrique de polarisation », comme illustré dedans (160) de figure (3-26).
Action résonnante
La soumission et exposer de la molécule d’eau (85) encore à des niveaux de tension plus élevés (xxx navigation verticale) (jusqu’et au delà derrière plusieurs mille volts) fait entrer l’of’Figure de bain d’eau (91) (3-30) quant à figure (3-25) dans un état d’ionisation en permettant vis-à-vis des forces de polarité (TT’) et (UU’) pour éjecter un ou
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plus d’électrons (92a xxx 92n) des atomes de bain d’eau (93). Force électrique intensifiée d’attraction (TT’)
les causes ont délogé les électrons chargés négatifs (92) pour émigrer au tension-plat positif (EL) tandis que
force électrique d’attraction (l’UU’) fait voyager le noyau chargé positif d’atome (94) vers le négatif
tension-plat (E2). Force électrique appliquée d’attraction (TT’) et (UU’) étant toujours de la tension égale
l’intensité mais l’opposé dans la polarité électrique comme amplitude de tension (65) est atténuée.
Réplique des forces plus élevées de tension (TT’) et (l’UU’) pendant les opérations de palpitation cause un dégagement continu d’autres électrons (92a xxx 92n) d’autres atomes de bain d’eau (93a xxx 93n) qui, dans la pratique, augmente les frais électriques du bain d’eau (91) puisque le bain d’eau (91) est un liquide diélectrique. Atomes de bain d’eau (93a xxx 93n) ayant les électrons absents (92) prendre-sur un élém. élect. positif chargé (aux 95) lesquels est sujet et déplacé par la force électrique négative (UU’) ; par lequel, libérée et libérez les électrons flottants de charge négative (92) sont sujets à et se déplacent par la force électrique positive (TT’). Appliqué ensemble, forces électriques (TT’) et (l’UU’), maintenant, cause ces déplacer les particules électriquement chargées pour superposer un impact physique au processus électrique de polarisation (160), suivant les indications (170) de la figure (3​25)… de de ce fait, augmentant gaz-rapportent (88) encore plus.
En atténuant l’amplitude de tension (Vo xxx Yn) en même temps que le pulse-width (65a xxx 65n) permet le circuit de renforçateur de tension (190) de figure (3-23) à accorder-dans et assortit les caractéristiques résonnantes ou la fréquence de résonance du bain d’eau (91) puisque le bain d’eau (91) maintient toujours ses propriétés diélectriques pendant les opérations de palpitation. À la résonance, le processus électrique de polarisation (160) agit l’un sur l’autre uniformément avec les particules chargées libérées (92/95) de figure (3-25) pour obtenir un plus haut encore gaz-rapportent (88) au débattement maximum de tension (xxx navigation verticale) .The a établi la fréquence de résonance est le plus généralement dans la gamme audio de 1 kilohertz jusqu’et au delà derrière 10 KIlz ; et dépend de la quantité de contaminants dans l’eau normale. Oscillant et superposant les particules chargées électriques au processus électrique de polarisation à une impulsion-fréquence donnée, maintenant, s’appelle ci-dessus « l’action résonnante », comme illustré dedans (240) de la figure (3​25).
Pour atteindre maximum gaz-rapportent (88) la cavité résonnante (170) de figure (3-25) sont formés dans une structure tubulaire (le tube d’en général 0.50 po. de diamètre inséré dans le tube de 0.75 po. de diamètre ayant un .0625 air-gap concentrique 3 s’avance petit à petit longtemps) qui fonctionne comme guide d’ondes longitudinal pour augmenter le mouvement de particules dans un écart latéral ou angulaire aux champs appliqués de tension (66/67). Isolé
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loger (72) empêche la tension couplant au bain d’eau (68) qui permettent à l’amplitude appliquée de tension (xxx navigation verticale) de demeurer constante à travers la production stabilisante de gaz des molécules d’eau (85a xxx 85n)… pendant la stimulation de tension (65), suivant les indications de (120) de figure (3-24). Pour empêcher plus loin la fluctuation de tension pendant l’action résonnante, la technique de boucle de serrure de phase du circuit d’indicateur d’impulsion (110) est utilisée pendant les opérations de palpitation. Le carburant-gaz résultant (88) est maintenant transféré en éteignant le tube (96) de figure (3-41), par et au delà derrière les injecteurs de carburant (36) de figure (3-1) pour l’utilisation de gaz d’hydrogène.
Dans les cas où l’amplitude appliquée de tension est de rester constante tout en favorisant l’action résonnante pendant le commande-état, le train d’impulsion entrant (64a xxx 64n) est indépendant changé de l’amplitude de tension pour atténuer l’intensité de tension (66/67) qui, aux tours, production de gaz d’effet. Dans d’autres applications, l’amplitude de tension (66/67) dans le rapport direct avec impulsion-forment (64a xxx 64n) peut être changée ensemble d’une façon progressive pour commander plus loin la production de gaz. Ou impulsion-formez (64a xxx 64n) peut rester constant tandis que l’amplitude de tension est changée. Dans tous les cas, l’action résonnante est favorisée au gaz d’hydrogène de produit sur demande.
En termes de longévité, les zones de tension (E11E2) se composent de ou sont faites de matériel T304 en acier inoxydable qui est chimiquement inerte à l’hydrogène, à l’oxygène, et aux gaz ambiants d’air (gaz dissous dans l’eau) étant libérés du bain d’eau (68) pendant la stimulation de tension (65). Sous l’essai en laboratoire certifié réel l’expectance qu’en acier inoxydable de TI04life (décomposition matérielle) est .0001 par an puisque la tension (65) est une force physique, installant un environnement de non-produit chimique puisque la consommation d’ampères est limitée à un minimum et « non » électrolyte n’est ajouté au bain d’eau (68). Dans la pratique, la tension en acier inoxydable plaque (E11E2) forme physiquement les zones de tension (66/67) indépendamment de la forme ou de la configuration géométrique de la cavité résonnante (170).
Sous l’allumage de gaz ou le processus normal de combustion de gaz, les Carburant-Gaz libérés (88) de figure (3-39) quant à figure (3-24) produit net un rendement thermique d’énergie explosive (gtnt) d’essence plus grande que d’approximativement 2 rimes de ½.
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Processus de modulateur de gaz
Les gaz dissous d’air (97) de figure (3-39) étant uniformément libérée du bain d’eau (85) par l’intermédiaire du processus électrique de polarisation (160) de figure (3-26) est automatiquement entremêlés de l’hydrogène libéré (86) et de 87) atomes de gaz de l’oxygène ((également dérivés de bain d’eau 85) pour former le mélange de Carburant-Gaz (88) de figure (3-24) ayant un brûler-taux de gaz d’hydrogène d’approximativement 47 centimètres par secondes (le centimètre/voient) en air ambiant, comme illustré dedans (330) de figure (3-37). La volatilité du fuelmixture d’hydrogène ou du Carburant-Gaz (88) est réduite de 325 centimètre-secondes. à approximativement 47 centimètre-secondes. depuis les gaz ambiants d’air (97) (les gaz dissous d’air dans l’eau) se compose principalement de gaz non-combustibles (74) (comme l’azote, l’argon, et d’autres gaz non-burnable) de figure (3-39) qui agit et exécute comme un « modulateur de gaz » pendant l’allumage thermique de gaz (98), comme illustré dedans (320) de figure (3-36). Les gaz non-combustibles (74) physiquement retarde et ralentit la vitesse par laquelle l’atome d’oxygène (87) unit (lien covalent vers le haut) aux atomes d’hydrogène (86a/86b) pour apporter dessus et soutenir le procédé d’allumage de gaz (processus de combustion de gaz) (98), comme encore illustré dedans (340) de figure (3-38).
Le bain d’eau (68) de figure (3-39) quant à figure (3-24), maintenant, devient et fonctionne comme « régulateur de mélange de gaz » puisque le rendement thermique plus élevé possible d’énergie explosive (gtnt) disponible à l’hydrogène pendant l’allumage « normal » de gaz (98) est la composition exacte de l’eau où deux atomes d’hydrogène (86a/86b) unissent à l’atome d’oxygène (87).
En soi, l’utilisation du processus électrique de polarisation (160) de figure (3-26) en même temps que l’utilisation (des zones en acier inoxydable chimiquement inertes de tension de matériel T304) (E-I/E2) submergées dans l’eau normale (68) soutient et maintient le rapport de mélange de gaz (88) en empêchant simplement la consommation des 87) gaz de l’hydrogène (86) et de l’oxygène (par « la chaleur électrique » non encourageante ou « l’interaction chimique » liée à la consommation d’ampère. Rappelez-vous, le processus électrique de polarisation (160) est un processus physique qui emploie vis-à-vis de la force électrique d’attraction de polarité (qq’) pour effectuer le travail par la perturbation et le changement outre du lien covalent entre les atomes chargés différents de molécule d’eau.
Pour ramener plus loin le brûler-taux d’hydrogène (330) de figure (3-37) à d’autres niveaux brûlants de combustible fossile, les gaz non-combustibles additionnels (99a xxx 99n) (fourni par l’intermédiaire d’air ambiant 101) est ajoutés à
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gaz-mélange (88) par le procédé d’allumage de gaz (98) se produisant à l’intérieur des 55) cylindres à combustion interne de piston de moteur ((102), comme illustré dedans (340) de figure (3-38). Pendant que le carburant-gaz (88) entre dans le cylindre de moteur (102) et est exposé au procédé d’allumage thermique de gaz (98), l’entrant et les carburant-gaz mobiles (88) sont convertis en gaz non-combustibles (99) (des gaz passant par le processus de combustion de gaz) depuis les 87) atomes de gaz de l’hydrogène (86) et de l’oxygène (sont consommés pendant la formation de la brume surchauffée de l’eau (103)… libérant l’énergie explosive thermique (gtnt) qui, aux tours, fait expulser la piston-action les gaz d’échappement non-combustibles récemment formés (99) pour la réutilisation.
Les gaz d’échappement simultanément libérés et de refroidissements (99) est maintenant dirigés vers le système d’injecteur d’hydrogène (200) qui systématiquement mètre-mélangent et superposent une quantité prédéterminée de gaz non-burnable (99) de figure (3-38) sur les gaz ambiants entrants d’air (101) qui sont dirigées vers le cylindre de moteur (102) soutenir et maintenir « le processus de modulateur de gaz » (320) de figure (3-36) et « le procédé d’allumage de gaz » (98). Essentiellement, alors, les gaz ambiants d’air (101) devient un approvisionnement sans fin en gaz non-combustibles (99A xxx 99n) pendant le procédé d’allumage de gaz.
Le processus résultant et en cours de modulateur de gaz (320) de figure (3-36), maintenant, permet à la cellule de carburant d’hydrogène (120) de figure (3-24) d’être montée en rattrapage à n’importe quel moteur à combustion interne conventionnel (55) de figure (3-1) sans changement de moteur en dosant simplement la quantité appropriée de gaz d’échappement (99a xxx 99n) pour satisfaire à et Co-en égalant tous les niveaux brûlants de type ou de combustible fossile différent, comme encore illustré dedans (330) de figure (3-37).
En termes d’operability et exécution, le processus de modulateur de gaz (320) continue à permettre un moteur à combustion interne conventionnel (55) à la course sur les gaz ambiants d’air ; tandis que, le carburant-gaz (88) ravale non seulement et réduit l’air ambiant de forme d’extraction de l’oxygène (101) mais produit les gaz d’un échappement dans l’environnement sûrs puisque les gaz de non-combustible> (99/74) des deux gaz ambiants d’air (101) et le Carburant-Gaz (88) sont thermiquement inerte pour intoxiquer le procédé d’allumage (98).
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Obtenir plus haut énergie-rapporte au delà du processus normal de combustion de gaz, les gaz ambiants ionisés d’air (104) de figure (3-31) est maintenant exposée à et entremêlée des Carburant-Gaz (88) avant l’allumage thermique de gaz (98) de figure (3-38), comme illustré dedans (240) de figure (3-31). Pendant que les gaz ambiants d’air (l01) entre dans et traverse la chambre de l’air f1lter (105) vers et au delà de la porte d’air (GG), les gaz mobiles d’air (101) sont exposés aux champs de grande énergie d’une tension (jusqu’et au delà derrière 2.000 volts) (106/107) de la polarité électrique opposée qui fait devenir les gaz ambiants d’air les gaz ionisés (104), comme illustré dedans (260) de figure (3-33). Le champ électrique positif de tension (106) cause les électrons orbitaux chargés négatifs (l24a xxx) d’être éjectés de l’atome de gaz (101) dû à la force électrique opposée d’attraction (xx’) ; tandis que, en même temps, le champ électrique négatif de tension (107) exerce une deuxième force électrique d’attraction (yy’) sur noyau chargé positif d’atome de gaz (108)… vis-à-vis des forces électriques d’attraction (xx’) et (yy’) étant de l’intensité égale, comme encore illustré dedans (260) de figure (3-33).
Une fois que l’éjection d’électron se produit, libérée et libèrent les électrons flottants (117a xxx 117n) continue à émigrer vers la zone positive de tension (106) ; considérant que, l’atome ionisé récemment formé de gaz (ayant électrons absents) (104) continue à se déplacer en avant et par la tubulure d’entrée d’air (109) de figure (3-31) au cylindre de moteur (102) de figure (3-38).
Le processus ionisé résultant de gaz (260) de figure (3-33) est effectué par le circuit d’Electron Extraction (270) de figure (3-34) qui fonctionnent de manière semblable à l’ofFi~ de circuit de renforçateur de tension (60) (3-22) à moins que le dispositif consumant d’ampère (390) (comme une ampoule _11_2 placée entre bobine de remplissage résonnante (56) et la cavité résonnante de gaz (410) de figure (3-34) est ajoutée à
le circuit de palpitation (60) à causer et convertir a libéré les électrons (117a xxx 117n) dans la chaleur radiante - énergie (énergie cinétique) (113) sous forme d’énergie légère (l14)… empêchant de ce fait les électrons (117a xxx 117n) de resaisir l’atome de déstabilisation ionisé de gaz du processus de gaz (260)… (101).
La formation réitérée de l’intensité électrique de force de tension ou de tension (65a xxx 65n) de figure (3-21) attire et cause les électrons libérés (117a, xxx 117n) au mouvement électriquement loin de la cavité résonnante de gaz (410) et agit l’un sur l’autre physiquement avec le filament d’ampoule (115) pour lancer et exécuter
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RE : Processus cinétique de conversion de la note WFC 422 DA de système de gestion de gaz d’hydrogène de WFC (390), comme encore illustré dedans (270) de figure (3-34). Le processus nouvellement établi et en cours de conversion d’électron (390) continue à faciliter le processus ionisé de gaz (260) en tant qu’autre gaz
les atomes (101a xxx l0In) sont déstabilisés dans la vapeur ionisée de gaz (104a xxx 104n). Le processus de conversion d’électron (390) est naturellement terminé quand le potentiel appliqué de tension d’impulsion (65) est coupé. Le potentiel de tension ou l’intensité de palpitation de tension (65a xx 65n) est ajusté, aussi, sur « accorder-dans » sur les propriétés résonnantes des gaz ambiants d’air (101) puisque l’air ambiant intoxique (101) objets exposés une valeur diélectrique (air-gap d’un électron de résistance de pouce arc-au-dessus de de jusqu’à 17.000 volts appliqués) entre la tension plaque (E3) et (E4), formant le condensateur (410) de figure (334).
Les champs de tension (106/107) sont physiquement configurés (effet de peau) par le matériel T304 en acier inoxydable pour former les plats de tension (E3 !E4) de figure (3-33) qui sont non seulement chimiquement inertes pour intoxiquer la cavité résonnante du procédé d’ionisation (260) mais, aussi, du gaz tubulaire de formes (410) de figure (3-34) ayant approximativement la même taille et la forme de la cavité résonnante liquide (170) de figure (3-25), comme illustré dedans (270) de figure (3-34).
Pour promouvoir déstabilisez l’atome de gaz (104), énergie émise de laser (énergie électromagnétique ayant la masse nulle) (116) est maintenant injecté dans la cavité résonnante de gaz (410) par l’intermédiaire de l’objectif optique (121) et superposé sur le processus ionisé par gaz (260) et plus tard absorbé par le noyau d’atome de gaz (108), comme illustré dedans (260) de figure (3-33) quant à (270) de figure (3-34). L’énergie absorbée de laser (122) de figure (3-35) cause non seulement les électrons ionisés d’orbitales d’atome de gaz (124) d’être braqués loin du noyau d’atome de gaz (108) mais, également, affaiblit la force électrostatique (AA’) entre noyau d’atome de gaz (108) et braquer électrons (123a xxx)… permettant même à un plus grand nombre d’électrons (117a xxx) d’être éjecté d’atome ionisé de gaz (104) étant simultanément soumis à processus d’extraction d’électron (260), comme illustré dans (280)
de figure (3-35).
Essentiellement, puis, l’interaction de laser (280) avec le processus appliqué de tension (260) fait entrer l’atome de gaz (101) dans les électrons sous-critiques d’état (déstabilisant l’entité de masse d’un atome de gaz) puisque l’énergie absorbée de laser (122) empêche reprennent (des atomes acceptant des électrons) tandis que le circuit d’interface (270) déloge, des captures, et consomment immédiatement les électrons éjectés (117a xxx) en d’autres termes, gaz qu’ambiants d’air (101) a, maintenant, deviennent électromagnétiquement amorcées
[image: image15.png]
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La diode électroluminescente à semi-conducteurs (118) de figure (3-33) disposée dans faisceau-rangent (118a xxx 118n) monté sur le panneau de circuit imprimé (119) émet une longueur d’onde discrète d’énergie légère (énergie électromagnétique) quand le circuit léger (420) de figure (3-43) est électriquement palpité (126a xxx 126n) par l’intermédiaire du circuit de palpitation variable (125) de façon à changer l’intensité de la lumière (116) pour assortir le taux d’absorption de la lumière du gaz ionisé (104), et, est déterminé en ce qui concerne le courant vers l’avant par mené (118) près
(Eq 15)
[image: image16.png]
Là où
J’ai mené, suis le courant vers l’avant indiqué (typiquement 20ma par diode) ; V mené est la chute de tension menée (en général 1.7 volt pour l’émetteur rouge).
La loi de l’ohm pour le circuit mené dans la rangée parallèle, et, est donnée près
(Eq 16)
[image: image17.png]
Là où
C’est le courant vers l’avant par mené faisceau-rangent ; Vcc est volts appliqués (en général 5 volts) par lequel
L’intensité de laser ou de lumière est variable quant à la fréquence « Marche/Arrêt » d’impulsion de temps d’utilisation de 1hz jusqu’et au delà derrière 10khz, et est indiquée près
(Eq 17)
Le le est intensité de la lumière en watts ; Le Tl est période active courante ; 1 ‘ 2 est en prolongation courant ; et (ION) = valeur de RMS du courant de charge pendant la sur-période.
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En termes d’assemblée, intoxiquez la cavité résonnante (410), le circuit d’extraction d’électron (270), les 121) processeurs optique de gaz de formes d’objectif ((260) de figure (3-31). Dans la rétrospection aux paramètres opérationnels, (des 118) spectres légers mené (s’étendant de l’évident dans la région de la lumière UV) peuvent être choisis pour une application donnée ou électromagnétiquement prédéterminée d’amoricage de gaz (280) puisque le noyau de gaz (108) est plus sensible à la source lumineuse logique plutôt que diffuse. L’amplitude appliquée de tension (navigation verticale de la Virginie xxx), la fréquence appliquée d’impulsion de tension (65a xxx 65n), et le train d’impulsion courante appliqué (126a xxx 126n) sont variable de conception à « accorder-dans » aux propriétés résonnantes de l’atome de gaz (101) tout en stimulant et effectuant le processus de gaz (260) qui atténuent la force électrique (AA’) de figure (3​35) pour perturber l’équilibre de masse d’atome de gaz (104).
Les atomes sous-critiques résultants et récemment formés de gaz (104a xxx l04n) sont dirigés en avant par la tubulure d’entrée d’air (109) de figure (3-31) vers et au delà du port régulateur de gaz d’échappement (370) et du port d’injecteur (36) quant à où le carburant-gaz dosé (88), les gaz d’échappement dosés (99), et cylindres entrants sous-critique dosé de moteur de gaz-mélange de formes des atomes de gaz (l04a xxx l04n) les 103) ((102), comme illustré dedans (240) de figure (3-31) (340) de figure (3-38).
Hydrogène rompant le processus
Le gaz de carburant traité entrant d’hydrogène (103) est maintenant exposé au processus thermique d’allumage par étincelle (98) qui déclenchent explosif thermique énergie-rapportent (gtnt) (127) cette piston-action de causes (105) de figure (3-38) pour excéder le processus normal de combustion de gaz lié à l’hydrogène pour aérer le mélange des gaz dans l’état stable. L’interaction atomique thermique (127) est causée quand les ions sous-critiques de gaz (104a xxx 104n) (dérivé du ~ de bain d’eau et des gaz ambiants 1Ql d’air n’unit pas à ou lier en covalence le lien haut ou covalent avec (laser amorcé) l’atome d’oxygène fortement activé de l’atome d’hydrogène (128) .Sub-critical (129) ayant moins que la quantité normale d’électrons covalents (électrons orbitaux) ne peut pas atteindre le « stable-état » (six à huit électrons covalents requis) quand la recherche de deux atomes d’hydrogène (128 a/b) pour former la molécule d’eau pendant l’allumage thermique de gaz.
L’énergie absorbée de laser (131) du noyau d’atome de gaz d’hydrogène (133) affaiblit la force « de liaison électrique » (CC’) entre électron d’atome d’hydrogène (132) et noyau d’atome d’hydrogène (133) ; tandis que, en même temps, l’énergie absorbée de laser (135) empêche l’atome d’oxygène (129) d’atteindre « l’état stable » quand force électrique d’attraction des serrures (de BB’) (vis-à-vis de la force électrique d’attraction étant équivalente au nombre d’électrons absents) sur et l’électron parti d’atome d’hydrogène de tractions (132) tout en repoussant la force (le DD’) garde les deux noyaux chargés positifs (133/136) à part. Ces » conditions ‘anormales «  et « instables » couplées à l’interaction thermique (allumage de gaz) sous la compression de gaz (137) de figure (3-42) quant à figure (3-38) (carburant-gaz 88 étant comprimé par l’intermédiaire du piston
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atomes combustibles de gaz de causes de l’action 105) (129 et 128a/b) à l’affaiblissement… libérant l’énergie explosive thermique (gtnt) (127) sous des moyens de commande. Cette thermique-interaction atomique entre les atomes combustibles sous-critiques de gaz (127 et 128a/b) est, maintenant, ci-dessus après appelé « l’hydrogène rompant le processus.  »
Distributeur de laser
Le distributeur de laser (430) de figure (3-44) fonctionne de la façon semblable pendant que l’accélérateur de laser (20) de figure (3-10) excepté la lumière-porte (141) de figure (3-44) tourne dans la même direction de l’étincelle, .rotor (142) et étant déplacé vis-à-vis la lame de rotor (142), permettant aux gaz ambiants de processus entremêlés d’air (101) et aux Carburant-Gaz (88) d’entrer dans le cylindre de moteur (102) de figure (3-38), comme illustré dans le circuit de commande d’injecteur (300) de figure (3-4). Le circuit tournant de déclenchement de lumière-porte (430) active séquentiellement l’impulsion formant le générateur (440) de la figure (3​4) pour produire un train d’impulsion constant de temps d’utilisation de 50% (voir le schéma 3-16 de nouveau) au générateur de tension analogique (40) du système de gestion de gaz d’hydrogène (200) de figure (3-1) quant à la figure (3​5). Accélérateur enclenchant de laser produit} 1 {JJ) avec le distributeur de laser produit (HH) de la figure (3​
~
1)
cause les injecteurs de carburant (36) « d’être accordés » avec le système de gestion d’air (350) du circuit de commande de gaz de la figure (3​2) et d’hydrogène (100) de figure (3-5) pour maintenir le rapport de Carburant-mélange constant (290) de figure (3-3) pendant l’exécution de moteur. Pendant que l’accélérateur de laser (JJ) avance vers l’exécution de moteur « maximale », 36) augmentations ouvertes de porte-temps d’injecteurs de carburant ((période active) proportionnellement. Le mouvement opposé ou renversé de l’accélérateur de laser (JI) diminue la période active des injecteurs (36) qui, aux tours, réduit la vitesse de moteur.
Processus d’extraction d’impureté
L’eau suspendue et dissoute souille (l44a xxx 144n) (en général 20 pages par minute à 40 pages par minute dans l’eau normale) de figure (3-24) étant uniformément libérée de et superposé sur le bain d’eau restant (68) pendant l’action résonnante (170) sont dirigés vers et des passages par la ligne d’admission de l’eau (145)… causer libérés, se déplacer, et libre-flotter micro-classés souille (144a xxx 144n) pour être déposé à l’intérieur de l’ensemble filtre électrostatique (440) et pour être exposé plus tard aux champs électriques opposés de tension (148/152), comme ainsi pour être illustré dans figure (3-45).
Le négatif électriquement chargé souille (157a xxx 157n) émigre à et enfermé par le poteau électrique positif de tension (147) ; tandis que, simultanément, élém. élect. positif chargé souille (158a xxx 158n) est attiré à et enfermé par le poteau électrique négatif de tension
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(151)… de ce fait, extraire souille (144a xxx 144n) du bain d’eau (68)… produisant le bain d’eau épuré (156) qui sont réutilisés de nouveau dans la cellule de carburant (120) de figure (3-24) depuis l’action résonnante (170) également fonctionnent d’et exécutent comme water>pump (gaz se levant).
Exposer l’eau souille (l44a xxx 144n) aux champs appliqués de tension (EIIE2) produit non seulement élém. élect. chargé souille (157/158) ; mais, également, tue les bactéries qui pourraient être présentes sur le bain d’eau (68). Rincer périodiquement à partir de l’orifice de vidange (rinçant dehors) est tout ce qui est exigent pour assurer et soutenir le procédé de filtration électrostatique (440).
Résonateur de vapeur
Pour assurer plus loin à cellule de carburant appropriée l’exécution facultative pendant des conditions atmosphériques glaciales ou au-dessous de zéro, le résonateur de vapeur (450) de figure (3-46) est inséré dans la cellule de carburant (120) de figure (3-24) et du thermos. l’allié activé par l’intermédiaire du circuit de renforçateur de tension (165) qui appliquent directement (166/167) des impulsions de tension électriques alternatives ou opposées (pendant la restriction d’ampère) d’une façon séquentielle à travers la tension plaque E51E6.
Une fois que positif activé, la molécule d’eau (210) du bain d’eau (68) est braquée vers la surface de tension (E5) par l’intermédiaire de vis-à-vis de la force électrique d’attraction (162) et de la force répulsive électrique (161). En renversant simplement à une impulsion de tension négative (167), maintenant, cause la molécule d’eau (210) d’être guidé dans la direction opposée vers la surface de tension (E6)… produisant l’énergie cinétique (165) (impact de panicle) qui, aux tours, chauffe le bain d’eau (68). La formation réitérée des impulsions de tension opposées (166/167) à une impulsion-fréquence donnée continue à chauffer le bain d’eau (68) jusqu’à ce qu’une température désirée soit extension.
Application diesel
En ajustant simplement les Carburant-gaz (88) de figure (3-38) le brûler-taux (330) de figure (3-37) de (43 - 37 centimètres/s) (essence) sur (40 - 35 centimètres/s) (diesel) les niveaux brûlants, maintenant, permet au système de gestion de gaz d’hydrogène de WFC d’être directement monté en rattrapage aux moteurs diesel conventionnels puisque le Carburant-mélange modulé nouvellement établi d’hydrogène (88 - diesel) Co-égale le rapport d’allumage par étincelle (en général .35 - .39) du Diesel-Carburant standard (fossile) une fois comprimé.
Application d’aviation
De même, le système de gestion de gaz d’hydrogène de WFC est idéalement convenu comme énergie de modification
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système aux moteurs d’échange et de nettoyage au jet liés à l’industrie d’aviation… mais dans différentes manières : l’échange des Carburant-kits de WFC peut être semblable à la conception de voiture (340) ; considérant que, des kits d’injecteur de carburant de l’eau (10) de figure (4-1) peuvent alternativement être employés pendant qu’une Carburant-unité d’un seul bloc n’ayant aucun navire prépressurisé qui convertit l’eau directement dans l’énergie explosive thermique (gtnt) sur demande, comme illustré dans la note 423 DA de WFC.
En termes d’interface mécanique : L’Assemblée d’injecteur de carburant de l’eau (10) de figure (4-1) peut remplacer les ports standard d’injecteur de carburant des moteurs de nettoyage au jet existants suivant les indications de (150) de figure (4-13) ; ou soyez utilisé dans l’Assemblée de bec de four (140) de figure (4-12) pour des dessiccateurs de grain ou conventionnel
\
systèmes de chauffage ; ou soyez de produire utilisée \ .rocket-thrust, comme illustré dedans (160) de figure (4-14) ; ou soyez employé pendant qu’un bec d’injecteur de bougie d’allumage (130) de figure (4-11) pour l’essence et les moteurs diesel… pour mentionner uns.
Paramètres opérationnels
Le système de accouplement et plus tard de intégration de la gestion de gaz d’hydrogène (GMS) (440) avec l’Assemblée de Carburant-Gaz d’hydrogène (450) de l’Assemblée d’injecteur de carburant de figure (3-1) ou de l’eau (10) de figure (4-1) quant au système de la gestion de carburant de l’eau (WFMS) (40) de figure (4-2), maintenant, place vers le haut une pleine technologie système-s’approchent sur la façon dont employer l’eau comme « nouvelle » carburant-source. C’est concept de construction et l’application de système est conforme aux « lois des sciences économiques » depuis l’électronique de puce et l’aide en plastique de technologie d’injection de moule assurent la fiabilité et l’utilisation d’exécution… d’autant plus que la cellule de carburant (120) de figure (3-24) est miniaturisée pour arroser la prise d’injecteur de carburant (40) de figure (4​2), comme encore illustré dans la note 423 DA de WFC.
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